
Chronique du 21 février 2009  
    par le P.Albert Perrier, spiritain  
 

A SAINT JOSEPH, PROTECTEUR DES MOURANTS 
 
ndlr:   
A titre d'illustration de la bonne mort, voici celle toute récente d'un ami, le Dr André Bataille enterré 
à Lille ce 11 février, à l'âge de 88 ans,  en la fête de Notre Dame de Lourdes.  
Sa famille attribue sa "bonne mort" à Saint Joseph qu'il vénérait au point d'offrir, avec sa femme 
Jacqueline, la vingtaine de vitraux du sanctuaire St Joseph du St Sauveur, et de donner au maître 
verrier  les thèmes d'illustration (chacun des vitraux est une illustration de Redemptoris custos ce 
qui donne à l'ensemble une allure de bande dessinée soulignant le "parallélisme des pèlerinages 
de foi de Joseph et de Marie". 
Le Dr André Bataille est mort conscient, dans la paix, "comme une petite flamme" nous dit l'une de 
ses filles,  et entouré de deux de ses filles. 
 

* * * * * * * 
 

A la demande d’un correspondant du CFRDJ (Centre Français de Recherche 
et de Documentation sur saint Joseph), nous présentons cet aspect de la 
dévotion envers saint Joseph, Patron de la Bonne Mort. La démarche de toute 
une vie se conclut par ce passage en Dieu.  
C’est le sens fondamental des prières présentées ici.  
Elles ont le style des prières déjà anciennes, mais nous pouvons les reprendre 
avec la simplicité d’un cœur qui veut prier.  
 
Nous pouvons noter que Joseph est prié au cœur de l’expérience de sa propre 
mort, ou passage en Dieu, au cœur de sa vie familiale de Nazareth. C’est aussi 
une invitation chrétienne à choisir un passage apaisé de notre fin de vie. 
 

Deux prières authentifiées 
 

·  celle du rituel Romain parmi les prières des agonisants 
Nous recourons à vous, bienheureux Joseph, Patron des mourants. Vous qui, au 
moment de votre bienheureux trépas, avez eu présents et veillants Jésus et 
Marie : par cette double preuve d’amour nous vous recommandons instamment 
l’âme de votre serviteur (ou de votre servante) qui est à l’agonie afin que le (la) 
libériez des embûches du diable, de la mort éternelle et qu’il mérite de parvenir 
aux joies éternelles. Par le Christ Notre Seigneur. Amen. 

·  celle approuvée par Pie X, le 11 octobre 1906 
O Joseph, père vierge de Jésus, époux très pur de la Vierge Marie, priez chaque 
jour pour nous Jésus le Fils même de Dieu, afin que munis des armes de sa 
grâce, combattant vaillamment en cette vie, nous soyons couronnés par Lui au 
moment de la mort. Amen. 
 

 
Trois prières glanées dans la dévotion populaire 

 
·  Grand saint Joseph, qui êtes le modèle et le protecteur spécial des mourants, 

faites, je vous en conjure, que je meure de la mort des justes. Mais afin que ma 
prière ne sorte pas de l’ordre de la Providence, obtenez-moi la grâce de vivre 
comme vous, en la présence de Jésus et de Marie, afin de mériter d’en être assisté 



à la mort. Que je meure dès ce moment à moi-même, à mes passions, à mes désirs 
terrestres, à tout ce qui n’est pas Dieu, afin de vivre uniquement pour celui qui 
est mort pour l’amour de moi. Oui, je veux, avec la grâce de mon Dieu et sous 
votre protection, commencer dès ce moment à me préparer à la mort ; je veux 
faire pénitence de mes péchés, et commencer à aimer mon Dieu de tout mon 
cœur, de toute mon âme, de toutes mes forces. Jésus, Marie, Joseph ! c’est dans 
l’espérance d’obtenir votre secours, et sous vos auspices, que je forme ces 
résolutions. Jésus, Marie, Joseph ! soyez-moi propices maintenant et à l’heure de 
ma mort. Amen. 

 
·  O saint Joseph, qui pendant votre agonie et au moment de votre mort, avez été 

assisté par Jésus et par Marie, obtenez la même faveur aux agonisants. Je vous la 
demande pour moi et pour les miens quand nous serons à l’agonie. Daignez 
alors, plus que jamais, vous souvenir de nous et nous obtenir la grâce de mourir 
entre les bras de Jésus et de Marie. Amen. 

 
·  Grand saint Joseph, mon père et mon protecteur, faites que je vous aie toujours 

devant les yeux, travaillant avec Jésus et Marie, et que j’imite votre vie cachée en 
Dieu. 
Ô bienheureux Joseph ! ne pouvant dignement célébrer vos louanges, j’ose vous 
prier d’agréer au moins l’hommage de ma vénération profonde, de ma confiance 
entière, de mon amour filial, et de me permettre de recourir en tout et partout à 
votre puissant patronage, et surtout à ma mort. Prenez-moi donc alors tout 
particulièrement sous votre protection, et obtenez-moi de mourir comme vous 
dans le baiser du Seigneur, entre les bras de Jésus et de Marie. 
 
Il fut un temps… 
Nous avons emprunté ces prières à un numéro de la revue Le 
Missionnaire de Saint Joseph (juin-juillet 1978) - Sanctuaire Saint-
Joseph de Bon- Espoir, à Espaly près le Puy-en-Velay. 
Les extraits ci-dessous de l’éditorial de l'Abbé E. Pougnet, recteur de 
l'époque, soulignent encore l’intérêt de ce recueil de prières à saint 
Joseph. 

 
"Il fut un temps où les catholiques de France disposaient de différents recueils de   
prières. Ils les utilisaient pour le mois de Marie, le mois du Sacré-Cœur, ou le 
mois de saint Joseph. Ces recueils ne se sont pas renouvelés. Ils subsistent dans 
les mains des plus anciens d’entre nous. Ils sont parfois suppléés par la répétition 
journalière, par la prière quotidienne, comme autrefois près de l’âtre de nos 
grands-parents. Le présent recueil de Prières à saint Joseph, renoue avec la 
tradition." 
… 
"Je suis déjà persuadé que mon effort de recherche ou de transcription sera 
largement récompensé par l’usage. En effet, de nombreux amis de Saint-Joseph 
de Bon-Espoir m’ont demandé très souvent de faire paraître dans la revue du 
Sanctuaire une prière à saint Joseph. Ne sont-ils pas, pour ainsi dire, comblés ?" 
… 
"Pour l’instant, je serai moi-même comblé si j’apprends que ce recueil a favorisé 
la prière à saint Joseph, et ravivé la confiance de ses amis." 
       
         



 
 
 
 
 
 

Regards sur trois photos 
 

 
Basilique de Notre-Dame de WALCOU (Belgique) 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Cette photo convient bien avec la dernière des 3 prières où il est question de la vie de travail à 
Nazareth.  
 

Voir l’atelier de Nazareth sur la gauche du vitrail pour le spectateur.  
Puis sur la droite, c’est le moment de la mort de Joseph avec ces deux beaux 
gestes : 
- les deux regards qui se croisent et les deux mains qui s’enlacent : Jésus et 

Joseph. 
-  Marie est en prière. 
 

 



 
 

Collégiale de Montier en Der (Haute Marne, France) 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Voir au moment de la mort de Joseph, le beau geste de Jésus fermant les paupières 
de Joseph.  
Marie et Jésus sont, chacun, accompagnés d’un ange. 
 
 

 



Eglise de Sémur en Auxois (Côte d’Or, France) 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Au moment de la mort de Joseph, de sa main droite Jésus bénit Joseph, et de sa main 
gauche accueille déjà l’âme de Joseph représentée comme un petit enfant nouveau-né dans 
la gloire du Ciel.  
C’est un symbole traditionnel ! 

 


